

[image: cover]






" Tel un phare qui guide les bateaux, sa lumière fend les ténèbres et apporte de l’espoir... "










Avant-propos


Les ténèbres s’abattent sur nous, des forces maléfiques s’y cachent. Qui pour combattre ce mal qui ne cesse de se répandre autour de nous ? Un espoir, une lumière ? ...









Chapitre 1


Les Ombres s'allongent


Paris, en l’an 1450. Un brouillard épais enveloppait la ville, comme un linceul obscurcissant les façades des bâtiments. Les lanternes, éparses et vacillantes, jetaient des ombres déformées sur les pavés humides. Ragnaé, le magicien, avançait à pas lents dans cette ambiance pesante. Son long manteau noir flottait autour de lui, dissimulant une silhouette élancée et puissante.


Ses yeux, d'un bleu profond et pénétrant, semblaient voir au-delà des apparences. Il ressentait une lourde présence, une menace imminente qui planait sur la ville. Des murmures avaient atteint ses oreilles, des histoires de disparitions mystérieuses, de créatures obscures aperçues dans les ruelles les plus sombres. Mais ce qui l'inquiétait le plus, c'était la rumeur persistante d'un sorcier noir, du nom de Kogot, qui convoitait des reliques sacrées enfermées dans la cathédrale Notre-Dame.


Dans les profondeurs de Notre-Dame de Paris reposait un trésor inestimable : un ensemble de reliques sacrées, chacune chargée d'une histoire millénaire. Ces artefacts, vénérés par les fidèles, abritaient un secret bien gardé : un cristal de lumière, source d'un pouvoir immense, dont l'emplacement était lié à ces mêmes reliques.


Le sanctuaire où étaient conservées ces reliques était un lieu empreint de mystère et de dévotion. Des murs de pierre séculaires, ornés de symboles ésotériques et de fresques représentant des scènes bibliques, encerclaient un espace baigné d'une pénombre propice à la méditation. L'air était saturé d'encens.


Au centre de la pièce, un autel somptueux, sculpté dans du marbre noir veiné d'or, supportait un reliquaire en argent massif. Ce reliquaire, orné de pierres précieuses aux reflets changeants et de gravures complexes, renfermait les plus importantes reliques de la cathédrale :


La Couronne d'Épines : Symbole de la Passion du Christ, cette couronne était sertie de pointes en or, chacune incrustée d'une petite pierre rouge, évoquant le sang du Christ. Selon la légende, chaque pierre renfermait un fragment de son souvenir, et ensemble, elles formaient une carte stellaire indiquant la constellation où se trouvait caché le cristal.


Un Fragment de la Vraie Croix : Ce morceau de bois, réputé pour émettre une douce chaleur, était incrusté de runes celtiques. Ces runes, lues dans un certain ordre, formaient une énigme dont la solution révélait un lieu précis.


Un Clou de la Passion : Ce clou, en acier trempé, était magnétisé et attirait de minuscules particules de fer. Ces particules, lorsqu'elles étaient disposées sur une carte, qui se trouvait à coté des reliques, formaient un chemin menant à une cache secrète où était situé le Cristal.


Le cristal de lumière, d'une beauté à couper le souffle, était décrit dans d'anciens manuscrits comme une source de vie et de connaissance. Il était dit que celui qui le posséderait aurait le pouvoir de contrôler les éléments, de guérir toutes les maladies et même de ressusciter les morts. Cependant, son emplacement était un secret jalousement gardé, et seules quelques personnes initiées connaissaient les indices laissés par les reliques.


L'atmosphère du sanctuaire était imprégnée de magie. Des pentacles lumineux étaient suspendus au plafond, et des bougies parfumées crépitaient, projetant des ombres dansantes sur les murs. Le silence était pesant, seulement troublé par le murmure du vent qui s'engouffrait par les vitraux.


Cependant, le pouvoir du cristal attirait les forces du mal. Des créatures obscures, avides de cette énergie, rôdaient autour de la cathédrale, attendant leur heure pour s'emparer des reliques.


Le cristal de lumière était un trésor convoité, mais aussi une arme redoutable. Son pouvoir pouvait être utilisé pour le bien comme pour le mal. L'avenir de la ville, voire du monde, dépendait de celui qui parviendrait à le maîtriser.


Les reliques de Notre-Dame de Paris étaient bien plus que de simples objets de dévotion. Elles étaient les clés d'un mystère ancestral, un trésor caché qui pouvait bouleverser le cours de l'histoire. Le cristal de lumière, enfoui quelque part dans un sanctuaire, était une source d'espoir et de crainte à la fois. Son existence était un appel à la prudence et à la sagesse, car celui qui le possédait détenait le destin du monde entre ses mains.


Tout cela Ragnaé le savait ; mais il a toujours été un solitaire. Il avait passé des années à étudier les arts occultes, à maîtriser les forces de la nature. Il savait que le monde était peuplé de créatures invisibles, de forces obscures qui luttaient en permanence contre la lumière. Et il était l'un des rares à pouvoir les affronter.


En franchissant le seuil d'une petite librairie spécialisée dans les sciences occultes, il espéra trouver un indice, un signe qui le guiderait dans sa quête. Les étagères étaient remplies de grimoires poussiéreux, de globes terrestres ornés de symboles étranges, et d'instruments de divination aux formes bizarres. Le libraire, un vieil homme aux yeux cernés, le regarda avec une certaine méfiance.


"Vous cherchez quelque chose de particulier, monsieur ?" demanda-t-il d'une voix rauque.


Ragnaé hésita un instant avant de répondre : "Je recherche des informations sur un sorcier noir, du nom de Kogot. On dit qu'il menace la ville."


Le libraire pâlit légèrement. "Kogot... ce nom me dit quelque chose. On raconte qu'il cherche à réveiller des forces anciennes, des forces capables de détruire le monde." Il se rapprocha de Ragnaé et lui montra un vieux parchemin jauni. "Voici tout ce que j'ai pu trouver. Mais méfiez-vous, monsieur, ces forces sont dangereuses."


Ragnaé prit le parchemin et le déchiffra à la lueur d'une bougie. Les mots anciens, écrits dans une langue oubliée, semblaient brûler ses yeux. Il comprit alors l'ampleur de la menace qui pesait sur la ville. Il devait agir vite.


En quittant la librairie, Ragnaé se dirigea vers la cathédrale Notre-Dame. Il savait qu'il devait protéger les reliques sacrées, car elles étaient la clé de la survie du monde. Mais il se demandait s'il était prêt à affronter les forces obscures qui se dressaient sur son chemin. Mais quels sont les pouvoirs de Ragnaé ?


Issu d'une lignée ancestrale de sorciers, Ragnaé est un être d'une puissance magique exceptionnelle. Son don, transmis de génération en génération, lui confère un contrôle quasi illimité sur les forces de la nature et sur la réalité elle-même.


Maîtrise des éléments


Ragnaé est capable de manipuler les quatre éléments avec une aisance déconcertante :


Feu : Il peut créer des flammes de toutes tailles et de toutes formes, les modeler à sa guise et les lancer sur ses ennemis avec une précision mortelle. Il peut également les utiliser pour créer des barrières protectrices incandescentes.


Eau : Il peut invoquer des torrents d'eau, les transformer en glace ou en vapeur, et les utiliser pour éteindre les feux, noyer ses adversaires ou créer des illusions aquatiques trompeuses.


Air : Il peut contrôler les vents, les utiliser pour se déplacer rapidement ou pour créer des tourbillons destructeurs. Il peut également manipuler le son et créer des illusions auditives.


Terre : Il peut soulever des rochers, créer des tremblements de terre ou faire pousser des plantes avec une rapidité déconcertante. Il peut également détecter les minéraux et les métaux enfouis sous terre.


Illusions et altération de la réalité


Le domaine de prédilection de Ragnaé est l'illusion. Il peut créer des réalités alternatives si convaincantes qu'il est impossible de les distinguer de la réalité. Il peut également modifier la perception des autres, les faisant voir et entendre ce qu'il désire. Ses illusions sont si puissantes qu'elles peuvent affecter non seulement les sens, mais aussi les émotions et la mémoire.


Télékinésie et objets enchantés


Ragnaé possède une force télékinésique immense. Il peut déplacer des objets de grande taille avec une facilité déconcertante, les briser en morceaux ou les assembler pour créer de nouvelles formes. Il peut également créer des objets magiques, les imprégner de son pouvoir et les utiliser pour renforcer ses propres capacités ou pour affaiblir ses ennemis. Magie curative et nécromantique


Bien que ses pouvoirs soient principalement offensifs, Ragnaé est également capable de soigner les blessures et de prolonger la vie. Il peut également communiquer avec les esprits des morts et les invoquer pour l'aider dans ses tâches.


Sorts signature


Parmi les sorts les plus puissants de Ragnaé, on peut citer :


Miroir des âmes : Ce sort lui permet de voir l'âme d'une personne et de connaître ses plus grands secrets.


Prison de cristal : Il emprisonne ses ennemis dans une cage de cristal indestructible.


Illusion parfaite : Il crée une réalité alternative où il peut manipuler les événements à sa guise.


Projection astrale : Il peut projeter son esprit hors de son corps et explorer d'autres dimensions.


L'ombre de la puissance


Malgré ses pouvoirs immenses, Ragnaé n'est pas exempt de faiblesses. L'utilisation excessive de la magie le fatigue et peut l'épuiser. De plus, ses pouvoirs attirent l'attention d'autres êtres puissants, qui pourraient vouloir s'en emparer ou l'utiliser à leurs propres fins.


Ragnaé est un personnage complexe, tiraillé entre le désir de faire le bien et la tentation d'abuser de son pouvoir. Son destin reste incertain, mais une chose est sûre : il marquera à jamais le monde dans lequel il vit.


Enveloppant la ville d'un épais manteau sombre, les réverbères, peu nombreux, éclairaient à peine les ruelles étroites et sinueuses. C'est dans ce décor lugubre que Ragnaé quitta la librairie, un épais manteau noir dissimulant sa silhouette.


Son regard, perçant à travers les ténèbres, se posa sur la cathédrale Notre-Dame, dont les deux tours gothiques se découpaient sur le ciel étoilé. Ce monument imposant, témoin de siècles d'histoire, était pour lui un repère familier, un point d'ancrage dans ce labyrinthe urbain.


Il s'engagea dans le dédale des ruelles, ses pas résonnant sur le pavé humide. Les odeurs de renfermé, de poisson pourri et d'égouts se mêlaient à celles du pain frais et des épices, créant une atmosphère à la fois répugnante et envoûtante.


Les murs des maisons, couverts de lierre et d'affiches jaunies, semblaient se refermer sur lui. Les fenêtres, éclairées par une faible lueur, laissaient entrevoir des intérieurs misérables où la misère côtoyait parfois une opulence décadente.


Au détour d'une ruelle particulièrement sombre, Ragnaé aperçut un groupe d'hommes discutant à voix basse. Leurs visages, éclairés par une bougie tremblotante, exprimaient une méfiance et une hostilité qui le rendirent prudent. Il dévia de sa trajectoire et s'enfonça encore plus profondément dans les entrailles de la ville.


Nous étions le soir, les cloches de Notre-Dame sonnèrent sept heure, leur mélodie lugubre répercutée par les murs de pierre. Ragnaé accéléra le pas, pressé de rejoindre sa destination. Il traversa une sorte de passerelle, déserte à cette heure tardive, et se retrouva sur l'Île de la Cité.


Après avoir longé la Seine, il atteignit enfin le parvis de Notre-Dame. L'immense façade de la cathédrale se dressait devant lui, majestueuse et mystérieuse. Sous les voûtes gothiques, l'obscurité était presque palpable.


Le froid n’invitait pas Ragnaé à entrer dans la cathédrale, il devait chercher un endroit pour se réchauffer, se restaurer et pour passer la nuit. Il quittait le parvis et se remit à marcher dans cette nuit glaciale.


La nuit, Paris était un océan de ténèbres seulement troublé par la lueur vacillante des chandelles et des feux de bois. Notre-Dame, avec ses gargouilles et ses flèches pointues, se dressait comme un géant de pierre, dominant la ville. En quittant la cathédrale, on était immédiatement enveloppé par une atmosphère différente. Le calme religieux cédait la place au bruit de la ville qui se préparait lentement à la vie nocturne.


Les rues étaient étroites, pavées d'irrégularités qui rendaient la marche difficile. Des échelles de bois reliaient souvent les fenêtres des étages, créant un labyrinthe aérien. L'air était lourd, empli des odeurs de cuir, de bois brûlé et des effluves moins agréables des égouts à ciel ouvert. Les passants étaient rares, principalement des artisans rentrant chez eux ou des gardes de nuit effectuant leur ronde.


Les maisons, serrées les unes contre les autres, étaient construites en bois et en torchis, avec des toits de chaume. Les fenêtres étaient petites, protégées par des volets de bois. Les rares lumières qui filtraient à l'extérieur venaient des tavernes, où l'on pouvait entendre les rires et les chansons des clients.


Après avoir traversé plusieurs quartiers, il arrivait enfin aux abords d’une habitation où la lumière brillait à travers de toutes petites fenêtre embuées aux volets ouverts.


Ragnaé, le magicien, se tenait devant cette petite échoppe, ses yeux scrutant l'obscurité de la rue. La nuit parisienne, avec ses mystères et ses dangers, était le théâtre de ses pensées tourmentées. Il va rencontrer un homme ou une femme, un inconnu dont le destin pourrait devenir lié au sien.


Un hasard ou un dessein ? Ragnaé se demandait si cette rencontre était le fruit du hasard ou si une force supérieure l'avait orchestrée. Il était habitué aux synchronicités, aux signes que l'univers lui envoyait, mais cette rencontre avait quelque chose de particulier. Quel est le rôle de cette personne ? Son interlocuteur serait-il un simple intermédiaire, un allié inattendu, ou un adversaire déguisé ? Les prophéties qu'il avait entrevues étaient floues, laissant planer un voile de mystère sur cet individu.


Quelles sont les intentions de cet individu ? Cherchait-il la magie, la connaissance, ou simplement un gain personnel ? Ragnaé avait appris à se méfier des hommes, même ceux qui semblaient les plus innocents. Quel pouvoir cette personne possède-t-elle ? Intuitivement, Ragnaé sentait que cette personne n'était pas ordinaire. Possédait-elle des dons cachés, une force surnaturelle ?


Le secret de son pouvoir. Ragnaé était conscient que sa magie était une menace pour l'ordre établi. Cette rencontre pourrait-elle mettre en danger son secret ? Le destin de la ville. Les prophéties qu'il avait lues évoquaient des changements radicaux pour Paris. Cet individu serait-il un catalyseur de ces événements ? Son propre destin. Cette rencontre marquerait-elle un tournant dans sa vie ? Allait-il enfin trouver la paix ou serait-il entraîné dans une nouvelle spirale de violence ?


La peur de l'échec. Et si cette rencontre n'aboutissait à rien ? Et si cette personne n'était pas celle qu'il attendait ?


La peur de l'inconnu. L'avenir était incertain, et Ragnaé ne pouvait prédire les conséquences de cette rencontre. La peur de la trahison. Il avait été trahi par le passé, et cette méfiance le rongeait de l'intérieur.


Malgré toutes ses interrogations et ses doutes, Ragnaé nourrissait une lueur d'espoir. Peut-être que cette rencontre était le début d'une nouvelle aventure, une chance de changer le cours de l'histoire.


Pendant que Ragnaé méditait, l'ombre d'un homme se projetait sur le mur à l’intérieur de l'échoppe. Il pouvait la voir à travers la fenêtre Le moment tant attendu était arrivé. Le magicien leva les yeux et affronta son destin.









Chapitre 2


La Rencontre


Le froid s'insinuait dans les os de Ragnaé alors qu'il avait erré sans vraiment savoir par où passer, dans ces ruelles sinueuses de Paris. L'obscurité de la nuit ne faisait qu'accentuer son sentiment d'isolement. Il cherchait un refuge, un endroit où se réchauffer et réfléchir à la suite des événements. C'est ainsi qu'il tomba sur cette petite échoppe, dont la lueur chaleureuse d'une bougie filtrait à travers les vitres embuées.


Il entra et à l'intérieur il découvrit un véritable musée de la pierre. Des outils de tailleur de pierre scintillaient à la lumière vacillante, tandis que des sculptures inachevées jonchaient les étagères. Au fond de la pièce, un homme robuste, le visage buriné par le vent et le soleil, était penché sur un bloc de marbre. C'était Olaf, un artisan passionné par son art.


"Bonsoir," lança Ragnaé d'une voix douce, troublant la concentration d'Olaf.


Celui-ci se redressa, ses yeux bleus clairs s'adaptant à la pénombre. "Vous cherchez quelque chose de particulier ?" demanda-t-il en posant son marteau.


Ragnaé hésita un instant avant de répondre. "Je suis simplement de passage et cherchais un endroit tranquille pour me réchauffer."


Olaf lui indiqua un banc près du poêle. "Asseyez-vous, je vais vous préparer une tasse de thé."


Pendant que l'eau bouillonnait, ils entamèrent une conversation. Olaf parlait avec passion de son travail, de la pierre, de la façon dont il la façonnait pour en faire surgir des formes vivantes. Ragnaé, de son côté, évoqua ses voyages, les pays qu'il avait traversés et les choses extraordinaires qu'il avait vues.


"Vous avez l'air d'avoir beaucoup voyagé," remarqua Olaf en lui tendant une tasse fumante.


"Oui," répondit Ragnaé. "J'ai vu des choses que la plupart des gens ne peuvent imaginer. Des créatures fantastiques, des pouvoirs surnaturels…"


Olaf leva un sourcil, intrigué. "Vous voulez dire que vous croyez aux histoires de sorcières et de fantômes ?"


Ragnaé sourit. "Je ne crois pas, je sais."


Il sentit le moment venu d'en dire plus. Il expliqua à Olaf les rumeurs qu'il avait entendues, les menaces qui pesaient sur la ville et son rôle dans cette affaire. Olaf écouta attentivement, son visage se figea d'incrédulité.


"Vous voulez dire qu'un sorcier noir veut détruire Paris ?" demanda-t-il d'une voix tremblante.


Ragnaé hocha la tête. "Oui, et je crois que nous devons unir nos forces pour l'en empêcher."


Olaf réfléchit un instant. "Je ne sais pas trop quoi penser de tout ça," avoua-t-il. "Mais si vous avez besoin de mon aide, je suis prêt à vous suivre."


" Olaf, mon ami, laisse-moi te conter une histoire qui frissonne encore dans ma mémoire. C’était à Londres, dans une auberge brumeuse où les voyageurs se réfugiaient dans la nuit. Je venais de terminer une quête périlleuse et, épuisé, j’avais décidé de me reposer quelques heures.


C’est là que j’ai fait la connaissance de Kogot, un individu à l’allure trompeuse. Il portait une longue robe noire qui cachait mal ses muscles tendus, et ses yeux brillaient d’une lueur sinistre. Nous avons bavardé un moment, et j’ai vite senti qu’il y avait quelque chose de malsain chez lui. Mais je n’aurais jamais imaginé qu’il était un sorcier noir, l’un des plus puissants de son temps.


Notre conversation tourna rapidement à la dispute. Il se moquait de mes pouvoirs, de mes origines, et je ne pus plus me contenir. Un échange de mots enflammés s’ensuivit, puis les insultes volèrent. Soudain, l’auberge fut plongée dans les ténèbres. Kogot avait lancé un sort, et les chandelles s’éteignirent une à une.


Dans l’obscurité totale, j’entendis des bruits de pas se rapprocher. Des ombres se matérialisèrent autour de nous. Kogot avait appelé à la rescousse ses sbires, des créatures difformes et hideuses, issues des profondeurs de l’enfer. Ils étaient armés de crocs acérés et de griffes venimeuses, et leurs yeux brillaient d’une rage inextinguible.


Le combat fut féroce. Les créatures de Kogot se jetaient sur moi avec une violence inouïe, tandis que le sorcier noir lançait des sorts destructeurs. Je me défendis de toutes mes forces, invoquant les éléments pour me protéger. La terre trembla sous nos pieds, le feu crépita, et le vent hurla.


Pendant des heures, nous nous sommes livrés à une bataille sans merci. Les murs de l’auberge étaient couverts de griffures et de brûlures. Les meubles étaient réduits en miettes. Et pourtant, je ne voulais pas céder. Je pensais à tous ceux que je devais protéger, à tous ceux qui comptaient sur moi.


Finalement, épuisé mais déterminé, je parvins à vaincre Kogot et ses sbires. Le sorcier noir, blessé et humilié, s’évanouit dans les ténèbres. Quant à ses créatures, elles se désintégrèrent en poussière. J’avais remporté la victoire, mais je savais que ce n’était qu’une bataille. La guerre contre le mal était loin d’être terminée. "


"Ragnaé, mon ami, laisse-moi te conter mon histoire, celle qui m'a façonné tel que je suis aujourd'hui. J'étais encore un enfant, bien trop jeune pour comprendre la gravité de la vie, lorsque mon père, tailleur de pierre comme moi, fut emporté par une maladie cruelle. Il était mon roc, mon guide, celui qui m'avait transmis le savoir ancestral de notre métier.


Sans lui, je me suis retrouvé seul, livré à moi-même dans un monde qui me paraissait soudainement bien vaste et bien sombre. Heureusement, mon père avait un ami, un homme bon et généreux qui avait accepté de veiller sur moi. Il m'a recueilli sous son toit et m'a appris les secrets de la taille de la pierre. Je passais mes journées dans son atelier, entouré de la poussière de pierre et du bruit sourd des marteaux. C'est là que j'ai appris à dompter la matière, à donner vie à la pierre brute.


Nous vivions dans un Paris bien différent de celui que tu connais. C'était une ville sombre, où les rues étaient étroites et sinueuses, et où les ombres semblaient se cacher dans chaque recoin. Le froid de l'hiver pénétrait jusqu'à nos os, et la chaleur de l'été était étouffante. Malgré tout, j'aimais cette ville, avec sa cathédrale qui s'élevait vers le ciel, ses marchés bruyants et ses tavernes enfumées.


Lorsque mon bienfaiteur a disparu à son tour, j'ai hérité de son atelier. J'étais alors un jeune homme, fort et déterminé, prêt à relever les défis de la vie. J'ai continué à travailler la pierre, à créer des sculptures qui témoignaient de mon amour pour l'art et pour mon métier.


C'est ainsi que j'ai fait la connaissance des hommes d'Église. Ils m'ont commandé de nombreuses statues pour orner les églises de tout le royaume de France. J'ai sculpté des saints, des anges, des madones, chacun d'eux portant en lui une part de mon âme. C'était un travail exigeant, mais aussi très gratifiant. Je savais que mes créations allaient perdurer à travers les siècles, et cela me remplissait d'une immense fierté. "


Ainsi naquit une amitié inattendue entre le magicien et le tailleur de pierre. Ensemble, ils allaient affronter les forces du mal et tenter de sauver la ville.


Ragnaé a encore une dernière question, " Olaf, connaîtrais-tu un excellant forgeron ? "


"Bien-sûr Ragnaé, si tu veux je peux t’y amener" répondit Olaf.


"Tu sais, Ragnaé, pour une tâche aussi délicate que celle que tu m'as confiée, il fallait un artisan d'exception," commença Olaf, ses yeux brillants d'excitation à l'évocation du projet. "J'ai longuement réfléchi, et un nom s'est imposé à moi, mais je te le citerai lorsque nous serons à la forge. C'est le forgeron le plus réputé de Paris, et même au-delà. Ils disent qu'il a forgé les lames les plus tranchantes que l'homme ait jamais vues."


Ragnaé, intrigué, pencha la tête. "Et en quoi est-il si particulier, ce forgeron ?"


"C'est une personne simple, mais d'une habileté incroyable. Elle passe ses journées à marteler le fer, à lui donner forme, à lui insuffler une âme. Elle dit souvent que chaque lame qu'elle forge est unique, qu'elle porte en elle un morceau de son esprit. Les chevaliers viennent de loin pour lui commander des épées, des haches, des armures... Tout ce qu'un guerrier peut désirer."


"Et tu es sûr qu'il acceptera de travailler pour moi ? Je suis un magicien, après tout, et mes demandes peuvent paraître étranges à certains."


Olaf sourit. "Ne t'inquiète pas pour cela, Ragnaé. c’est une personne ouverte d'esprit. Elle est curieuse de nature, toujours prête à découvrir de nouvelles choses. De plus, elle a un grand respect pour tous les arts, y compris le tien. Je suis certain qu'elle sera honorée de participer à ce projet."


"Et qu'en est-il de la matière première ? Quel métal compte-t-il utiliser, car j’ai ramené un alliage que je voudrait voir forgé"


"Ell a évoquée un acier damassé, un alliage complexe qui lui permettra d'obtenir une lame à la fois résistante et flexible. Elle m'a expliqué que ce type d'acier est très difficile à travailler, mais qu'il offre des propriétés exceptionnelles. Je suis impatient de voir le résultat."


"Et le manche ? As-tu une idée de la forme que tu souhaites lui donner ?"


"J'ai déjà quelques esquisses en tête," répondit Olaf en sortant un petit carnet de sa poche. "Je pensais à un manche en bois précieux, incrusté d'argent et orné de runes celtiques. Cela donnerait à la lame un aspect à la fois élégant et puissant."


Ragnaé examina les dessins avec attention. "C'est magnifique, Olaf. Je te fais entièrement confiance pour mener à bien ce projet."


Les deux amis se mirent d'accord sur les détails de la commande. Olaf et Ragnaé allait bientôt ce rendre chez ce forgeron pour lui présenter le projet et lui remettre les matériaux nécessaires. Ils étaient tous deux impatients de voir naître cette nouvelle création, fruit de leur collaboration.


C’est ainsi que les deux hommes se couvrirent avec leurs manteaux et s’enfonçaient de nouveau dans les ruelles sombres de ce vieux Paris et ses odeurs variées, tantôt appétissantes, tantôt répugnantes.


L'air de Paris, lourd et chargé des effluves de la Seine et des tanneries, enveloppait Olaf et Ragnaé dans une étreinte oppressante. Ils s'engouffrèrent dans un dédale de ruelles étroites, pavées de galets usés par les siècles. Les maisons, hautes et pentues, se touchaient presque, créant une atmosphère sombre et confinée.


" Tu es sûr de ce chemin, Olaf ? " demanda Ragnaé, son regard scrutant les ombres qui dansaient sur les murs. Un frisson le parcourut, non pas à cause du froid, mais à cause d'une sensation de menace imminente.


" Si ma mémoire est bonne, nous devrions bientôt y être ", répondit Olaf, sa voix légèrement éraillée par l'effort. Il consulta une petite carte qu'il avait précieusement conservée. " Cette forge est réputée, elle ne devrait pas être difficile à trouver. "


Ils avancèrent prudemment, leurs pas résonnant dans le silence de la rue. Les seules lueurs provenaient des quelques fenêtres où des bougies éclairaient des intérieurs chaleureux. À chaque coin de rue, ils s'attendaient à voir surgir des silhouettes menaçantes, des créatures issues de leurs pires cauchemars.


Les ruelles étaient de plus en plus étroites, les murs de plus en plus hauts. L'odeur de renfermé se faisait de plus en plus forte. Ragnaé sentit une présence maléfique les suivre, une ombre glissant sur les toits, prête à bondir à la moindre occasion.


" Accélérons le pas ", murmura-t-il à Olaf.


Ils se hâtèrent, leurs cœurs battant à l'unisson. Les ruelles leur semblaient s'étirer à l'infini, comme si elles voulaient les perdre dans leur labyrinthe obscur. Les ombres s'allongeaient, se déformaient, prenant des formes étranges et menaçantes.


Soudain, un cri perçant les tira de leur rêverie. Ils se retournèrent, prêts à faire face à leur adversaire, mais il n'y avait personne. Seul le vent sifflait entre les maisons, emportant avec lui les derniers rayons du soleil couchant.


" Ce n'est rien ", dit Olaf d'une voix tremblante. " C'est sûrement un chat qui s'est pris au piège. "


Mais Ragnaé savait que ce n'était pas un simple chat. Il sentait le mal se rapprocher, prêt à les engloutir. Il serra plus fort le pommeau de sa canne, prêt à affronter ce qui l'attendait.


Enfin, ils débouchèrent sur une petite place. Au centre, une forge fumante témoignait de l'activité incessante de ce forgeron. Un soulagement immense envahit Olaf et Ragnaé. Ils avaient échappé aux ombres.


Ils croisèrent toutes sortes de personnes, rassurantes pour certaines, inquiétantes pour d’autres. Mais le sentiment d’être observés, voire suivis ne les lâchait pas d’un pas. Après quelques virages, escaliers, places ils semblaient se rapprocher de la forge. Quand vont-ils arriver ? Arriveront-ils ?


Enfin ils arrivent dans les environs de la forge. Le quartier de la forge était un îlot de chaleur et de bruit au cœur du Paris médiéval. Situé en bordure de la Seine, il était dominé par l'odeur âcre du cuir des tanneries voisines et la fumée épaisse qui s'échappait des cheminées des forges. Les rues, pavées de galets, étaient étroites et sinueuses, bordées de maisons basses aux façades de bois noircies par la fumée.


La forge, nichée au fond d'une impasse, se distinguait par son toit de paille séchée qui contrastait avec les toits en bois des maisons environnantes. Ce toit, usé par les intempéries, était parsemé de mousses et de lichens, lui donnant un aspect sauvage et rustique. La porte d'entrée, massive et cloutée, était légèrement entrouverte, laissant échapper des flots de chaleur et un vacarme sourd. Une enclume refroidissait devant l'entrée, entourée d'éclats de fer et d'outils éparpillés.


L'atelier était un lieu sombre et exigu, éclairé par une unique fenêtre haute qui laissait filtrer une lumière tamisée. Les murs étaient noircis par la fumée et recouverts d'outils accrochés en désordre. Au centre de la pièce, un feu crépitait dans un foyer en pierre, alimenté par un soufflet manuel. C'est là que le forgeron passait ses journées, seul, à façonner le fer incandescent. Le bruit de son marteau qui s'abattait sur l'enclume rythmait le silence de l'atelier, créant une mélodie répétitive et hypnotique.
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